
Arrivée à la chiapelle, Colomzoe supplie qu'on veuille h)ier la
3aisser seule. Les religieuses, inspi'rées sans doute par Dieu, n'eu-
:rent pas lc courage de contrarier I'LiiantL et se retir-Zýirent.

Cependant une petite fille, :amie de la pauvre malaide, reste der-
riè,re un pilier pour la garder.

Colombe, se croyant seule, croise les bras sur' sa poitiuie et lé-
-ve l'es yeux vers l'oiseau cn disant : I Ohi ! si tu pouvais descen-
ýdlre jusqlu'à moi et mne doniner le bieni-aimé de iioni cwcur!

Et la colombe cette fois descendit vers, celle ilpea t
Un nuage vaporeux. les enveloppa sondali commle une gaâze lé-

--ère et Pas un regard étagli e putI liéltrer-v ce ilyere.
La petite fille qui se trouvait danis la eliapi lte, tô 1 uî ece

prodige, courut avertir les religieuses. A leuir ai. ivée, l'Oise,-I
oavait déjà repris sa place, et Colombe p)arai!sait 1rier.

On s'approcha d'elle, mais soi yeux Citaient clos ; un dodlx-sou-
rire errait sur ses lèvres pâflies, et, son cSeur ne battait, plus.

L'âtme (Ie l'enfant s'était envolée d]ans- le baiser (le lé ,et on
trouva une hostie de moins dans lýa colombe dle l'autel.

UNE PREMIERE COMMUNION EN MER

Mgfr Çagliero, évêque Salésien de la 1aao~e alan rer.
dre il y a quelques mois, après un voyage enti uop)e, la direc-
tion de ses chères missions.

Plusieurs faits touchants ont signalé la traversée (l véiéré
préat deDacelone àl Buenos-'. -resi notmmet celui-ci, dont

un des missionnaires voyageurs nous trace le récit

Le 5 février nous passons la lignie éqaôil.Deux jours
après, notre cathédrale flottante voyait la tr-oisièmne grande so-
lennité, de notre voyage. Je veux parler de la prteiiui coinmuii
ilion et de la confirmation, reçues par un grand nombre de- pas-
sag-ers. Ils n'oublieront jamnais cette traver-iée ý1ii leur a appor'té
tant de grâces.

El, troisième classe, nous avions cc1cc e vatéchismie le
jîour même de saint Franvois de Sales ; et parmii ce. .jraves gens,
le bon Dieu nous avait pjréparé d'abonidanit(s conîsolations. Les


